
LE MASQUE & LA PLUME. 
La société  française,  fragmentée  en  son  identité  nationale  est  devenue  très 

disparate au sein même se sa propre entité depuis la défection de quelques organes 
nationaux  qui  tendent  à  vouloir  se  distinguer  de  l'ensemble  des  français : 
caractéristique  communautaire  accentuée  par  des  phénomènes  attribués  aux 
mouvements géopolitiques, observés en zones moyennes orientales. Cependant, les 
conjonctures ont ceci d'imprévisible qu'elles prennent de court les états devant faire 
obligation de compromission face à un phénomène dont ils ne maîtrisent point les 
effets indésirables. Inscrits sous le signe extérieur de la reconnaissance collective, les 
peuples sont désormais unis, jusque dans la maladie qui guette leur pays ! Riche et/ou 
pauvre  :  aucun  ne  peut  réchapper  aux  virus  qui  agit  sans  consultation...  Les 
scientifiques  étant  dépassés,  les  politiques  se  rangent  du  côté  du  savoir ! 
L'expectative dans laquelle sont plongés les systèmes économiques, fragilise encore 
plus  un  mécanisme  qui  ne  peut  souffrir  trop  longtemps  d'un  arrêt  prolongé  des 
activités  économiques  inclusives  à  la  société.  Tout  l'équilibre  sociétal  d'un  état 
dépend  de  ce  fonctionnement  auquel  la  France  est  également  enrôlée.  Une  perte 
d'emploi,  pris  en exemple dans un schéma simple,  engendre une fracture dans la 
chaîne  de  consommation  qui  amoindrit,  à  long  terme,  la  production.  Imaginez 
quelqu'un qui achète son pain et un croissant chaque matin et qui va boire son café en 
un  débit  de  boisson  respectable.  Et  cela  chaque  jour  de  la  semaine.  Du jour  au 
lendemain  frappé  par  les  conséquences  de  l'arrêt  de  son  activité,  cet  individu 
commencera par supprimer ce qu'il considère d'inutile : le croissant. Et si cette crise 
persiste, il diminuera la consommation de café chez son cabaretier, à une pratique 
fragmentée, réduite à un jour sur deux. Un individu plongé dans la crise éliminera de 
son existence tout ce qui porte atteinte à ses dépenses considérées comme onéreuses 
dans le choix superficiels de sa consommation : le café chez le cabaretier revient plus 
cher que celui pris à la maison ; le croissant est du superflu dans la consommation 
quotidienne ;  quant aux cigarettes  éventuelles,  elles  laisseront  la place au tabac à 
rouler...  Les  déplacements  en  véhicule  ayant  un  coût  au  niveau  du  carburant,  se 
résumeront à l'essentiel. Quant à la part imputée à la culture pris au sens général, elle 
est aussi importante que celle investie dans la consommation propre, pratiquée de 
façon journalière. 

Etc.,  etc.  Un chômeur  provoque un effet  papillon  dans  la  chaîne  sociétale, 
appauvrissant à son  tour d'autres espèces d'actifs qui amoindriront leur revenu en 
diminuant  la  production  nationale,  puis  internationale  de  biens  consommables, 
attribué au consumérisme !    

 Le masque, paradoxalement, caractérise ainsi une uniformité dans un contexte 
qui ne s'y prête guère en période de disette ;  une solidarité peut advenir de cette 
réaction humaine de protection, là-même où l'individualisme tendrait à se manifester 
à son tour par  la priorité de protection que lui  incite le contexte   :  les premières 
véritables  victimes  en  sont  les  enfants  !  Eux,  ils  n'ont  rien  demandé  pas  même 
exprimer le désir de venir au monde. Comment sortirons-nous de cette situation dont 
personne ne peut évaluer les conséquences à venir ! 
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